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Il existe à Lalibéla une petite rivière dont on a détourné 
le cours pour le faire passer près des églises monolithes, au 
moyen d’un canal long de 50 mètres creusé de main d’hom­
me. Ce petit cours d’eau a reçu le nom de “ Jourdain 
Si je m’y prêtais, je serais obligé, à chaque instant, de faire 
venir des tonneaux d’eau du Jourdain (de Palestine), car, 
beaucoup de chefs aiment à avoir de cette eau pour s’en 
laver le corps, en souvenir du baptême de Notre-Seigneur.,

Parlerai-je aussi du culte qu’ils ont pour les mortsî
Après l’enterrement, a toujours lieu un repas funèbre. 

En cette circonstance, les riches tuent* plusieurs boeufs et 
donnent des aumônes aux pauvres et à l’église pour faire 
dire des messes.

Il arrive parfois que, lorsqu’un chef de famille meurt, sa 
femme, ses enfants, et ses proches parents se soumettent à 
un jeûne rigoureux en expiation de ses péchés. Tous les 
parents, à quelque degré qu’ils soient, sont obligés de venir 
pleurer le mort; et quand un voyageur revient en son pays 
après plusieurs mois d’absence, il va souvent s’acquitter de 
ce devoir avant même d’entrer dans sa propre maison.

Des services sont célébrés pour les défunts trois jours, 
huit jours, trente jours et un an après leur mort.

Ils ont aussi un culte pour le tombeau de leurs ancêtres, 
et savent, pour compter leurs généalogies, grimper sur les 
branches même collatérales inégales et remonter à plusieurs 
générations.
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